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2/ JOHN NSABIMANA : UN EXEMPLE DE RÉSILIENCE
John Nsabimana a grandi dans un camp ougandais pour personnes réfugiées 
après avoir fui le génocide au Rwanda. Dix ans plus tard, John est retourné 
au camp en tant qu’ambassadeur d’UNICEF Canada afin de transmettre son 
message d’espoir.

4/ QUESTIONS ET RÉPONSES : POURQUOI S’INQUIÉTER DE   

 L’EAU, DE L’ASSAINISSEMENT ET DE L’HYGIÈNE?
Ann Thomas, la conseillère de l’UNICEF en matière d’eau, d’assainissement 
et d’hygiène, parle des effets que l’assainissement et l’hygiène ont sur les 
enfants, en particulier sur les filles, en Afrique de l’Est et en Afrique australe. 

6/ FAMINE AU SOUDAN DU SUD
Alors que l’insécurité alimentaire s’aggrave et que la famine est déclarée dans 
plusieurs régions du Soudan du Sud, plus d’un million d’enfants risquent de 
mourir de malnutrition sévère aiguë.

8/ POURQUOI L’UNICEF? 
De fidèles bienfaiteurs et bienfaitrices, ainsi que des membres de notre personnel 
sur le terrain, parlent de leur relation unique avec l’UNICEF et expliquent 
pourquoi ils continuent d’appuyer notre mission essentielle à la survie.

10/ L’UNICEF : 70 ANNÉES À TRAVAILLER POUR CHAQUE ENFANT
Un regard sur la création du Fonds des Nations Unies pour l’enfance et sur 
les formidables retombées qu’ont eues UNICEF Canada et ses donatrices et 
donateurs au fil des ans.

14/ PARTENAIRES DE JEU 
Le Groupe LEGO et la Fondation LEGO font équipe avec l’UNICEF afin de 
donner la possibilité de jouer aux enfants dans le monde dont la vie est le plus 
en danger.

16/ CHAQUE INSPIRATION COMPTE
Grâce à votre générosité, l’UNICEF s’emploie à vacciner les enfants vulnérables 
contre la pneumonie et fait appel aux dirigeantes et aux dirigeants mondiaux 
pour réduire la pollution de l’air, une des causes majeures de la pneumonie.

18/ LES ENFANTS EN TEMPS DE GUERRE
En raison de la guerre de 50 ans en Colombie, des enfants ont été déplacés, sont 
devenus orphelins ou ont été recrutés par les groupes armés, et ce, pendant des 
générations. Avec la mise en place d’un cessez-le-feu, les enfants colombiens 
connaîtront-ils enfin la paix?

20/ ÉVÉNEMENTS
Lisez l’article sur le gala de bienfaisance Des chefs pour l’UNICEF : le Gala 
l'eau pour la vie, qui célèbre cette année son 25e anniversaire d’appui aux 
programmes mondiaux de l’UNICEF pour l’eau, l’assainissement et l’hygiène.

LE 11 décembre 1946, les dirigeants mondiaux ont créé l’UNICEF afin d’apporter une aide 
humanitaire aux enfants déplacés et réfugiés dont la vie et l’avenir étaient menacés en raison de 
la Seconde Guerre mondiale. Chaque fois que les enfants les plus vulnérables du monde ont eu 

besoin d’espoir au cours des décennies qui ont suivi, l’UNICEF était présent. Tout comme vous.

Tandis que nous célébrons le 70e anniversaire de notre mission visant à sauver la vie d’enfants, je 
suis infiniment reconnaissant à tous nos donateurs et donatrices, ainsi qu’à nos partenaires, d’avoir 
rendu possible notre travail essentiel à la survie. Pour en savoir plus sur notre histoire, notre portée 
considérable et les formidables progrès que nous avons réalisés dans la lutte pour les droits de l’enfant, ne 
manquez pas de lire l’article intitulé L’UNICEF : 70 années à travailler pour chaque enfant, à la page 10.

Bien que 2016 ait été une année importante pour l’UNICEF, elle s’est avérée tumultueuse pour des 
millions d’enfants dont la vie a été bouleversée ou presque détruite en raison de conflits, de catastrophes 
naturelles et d’épidémies à propagation rapide. Vous découvrirez dans ce numéro de Pour chaque enfant 
quelques-unes des interventions menées par l’UNICEF dans le cadre de ces situations d’urgence.

Dans l’article intitulé Famine au Soudan du Sud à la page 6, l’UNICEF et ses partenaires mettent en 
œuvre des programmes de secours massifs dans une course pour sauver la vie d’enfants, alors que 
l’insécurité alimentaire atteint des niveaux catastrophiques. Et dans l’article intitulé Partenaires de jeu, 
à la page 14, l’UNICEF et le Groupe LEGO® font équipe afin de permettre aux enfants dont la vie est 
bouleversée en Jordanie et dans de nombreux autres pays, en raison du conflit et de la pauvreté, de guérir 
et d’apprendre par le jeu.

Afin de comprendre les retombées à long terme de votre appui, ne manquez pas de lire l’article à la page 2, 
intitulé John Nsabimana : un exemple de résilience. L’aide qu’il a reçue de l’UNICEF lorsqu’il était enfant a 
incité cet ancien réfugié rwandais à consacrer sa vie à aider les autres.

Et, dans l’article intitulé Chaque inspiration compte à la page 16, nous faisons part de nos préoccupations 
quant aux effets néfastes de la pollution de l’air sur la santé des enfants et sur leur survie.

Après avoir lu ces articles, j’espère que 
vous constaterez que le travail que 
nous faisons ensemble pour les enfants 
défavorisés, exclus et vulnérables n’a 
jamais été plus pertinent ou plus urgent 
que maintenant.

Je vous présente mes plus sincères 
remerciements.

Le président et chef de la direction 
d’UNICEF Canada,

 
 

Un message du président et chef de la direction, 
David Morley 2
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L’UNICEF est le chef de file mondial 
des organismes humanitaires et des 
agences de développement axés 
sur l’aide à l’enfance. Grâce à des 
programmes novateurs, ainsi qu’à la 
promotion et à la défense des droits 
de l’enfant, nous protégeons ces 
droits et sauvons la vie d’enfants 
dans pratiquement chaque pays 
du monde. Notre portée mondiale, 
notre influence sans égale sur les 
décideurs et nos divers partenariats 
nous permettent de contribuer 
largement à façonner un monde 
digne des enfants, où aucun d’entre 
eux ne doit mourir d'une cause 
évitable. Entièrement tributaire de 
contributions volontaires, l’UNICEF 
vient en aide aux enfants sans égard 
à leur origine ethnique, leur religion 
ou leur opinion politique.
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Pour chaque enfant est un magazine 
semestriel publié par UNICEF Canada. 

Il nous fera plaisir de recevoir vos 
commentaires et suggestions à 
pourchaqueenfant@unicef.ca. 
—
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La jeune Salamatu Korsu, âgée de 10 ans et 
survivante du virus Ebola, joue dans la cour de 
son école située à Kenema, en Sierra Leone.
—
Pour obtenir de plus amples 
renseignements concernant 
UNICEF Canada, veuillez composer 
le numéro sans frais 1 800 567-4483, 
communiquer avec nous par courriel  
à info@unicef.ca ou encore, consulter  
le unicef.ca.
—
UNICEF Canada
2200, Yonge Street, bureau 1100
Toronto (Ontario)  M4S 2C6
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Les choses ont changé pour John 
lorsqu’il a enfin pu aller à l’école. Avant 
le début du conflit au Rwanda, il était 
impatient de commencer l’école, mais 
il n’en a jamais eu la possibilité. Il se 
souvient parfaitement de sa première 
journée de cours au camp, assis sur la 
terre rouge sous un grand arbre avec 
des centaines d’autres enfants en train 
d’apprendre l’alphabet. Il était surexcité. 
Chaque matin, il avait hâte d’étudier.

Voilà ce que votre soutien permet 
d’accomplir. Grâce aux donatrices et aux 
donateurs bienveillants comme vous, 
John a reçu une éducation et est devenu 
un homme en bonne santé, rempli 
d’espoir et déterminé à changer le monde.

« Lorsque j’étais un enfant et que je 
vivais dans ce camp, je n’ai jamais pensé 
que quelqu’un en dehors de cet endroit 
se souciait de nous. Je sais maintenant 
que des personnes ont travaillé très fort 
pour que nous ayons ce dont nous avions 
besoin pour grandir et devenir qui nous 

ARTICLE VEDETTE

John Nsabimana : 
un exemple de 
résilience

John Nsabimana venait d’avoir sept 
ans lorsque le génocide au Rwanda 
a commencé. En 1994, quelque 

800 000 Rwandaises et Rwandais, dont 
les parents de John, ont été tués en 100 
jours seulement. John et son frère, âgé de 
cinq ans, ont fui sans rien d’autre que les 
vêtements qu’ils portaient. Trop jeunes 
pour bien comprendre la situation, les 
garçons ont suivi des milliers d’autres 
personnes réfugiées pendant le voyage de 
223 km, qu’ils ont effectué à pied, de Kigali 
jusqu’au camp d’Oruchinga.

Ils marchaient la nuit et se cachaient le 
jour, parfois dans la boue et les marais.

Après avoir marché pendant plusieurs mois, 
John et son frère sont enfin arrivés au camp 
d’Oruchinga pour personnes réfugiées, 
en Ouganda. Ce camp a été leur lieu de 
résidence pendant onze ans. « Au début, il 
n’y avait rien », explique John. L’afflux de 
réfugiés avait épuisé les ressources du camp. 
De nombreuses personnes sont mortes du 
choléra et d’autres maladies. « Tout autour 
de moi, les gens pleuraient », se rappelle-t-il.

« Puis, les camions de l’UNICEF sont 
arrivés », ajoute-t-il. Il se souvient avoir 
couru pour accueillir les camions qui 
apportaient la nourriture, l’eau, les 
abris, les médicaments et les fournitures 
scolaires dont ils avaient tant besoin. Les 
camions transportaient également des 
membres du personnel de l’UNICEF, qui 
se sont occupés des enfants comme John.

UNE LEÇON DE RÉSILIENCE
Environ un an après son arrivée au camp, 
John a miraculeusement retrouvé son 
frère cadet, alors âgé de deux ans. Il avait 
maintenant deux frères dont il devait 
s’occuper. Il a veillé à ce qu’ils aient un 
endroit où dormir, de la nourriture et de 
l’eau potable. Même s’il était très jeune, 
John s’efforçait d’insuffler un sentiment 
d’espoir à ses frères.

« J’ai essayé de leur faire comprendre que 
nous n’avions pas nous-mêmes créé cette 
situation. Que c’était simplement arrivé. 
Qu’ils devaient essayer d’être de bonnes 
personnes et que, un jour peut-être, tout 
irait mieux », dit-il.
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Victoria (Colombie-Britannique), 
Canada  – Le parcours de John 
Nsabimana jusqu’à l’Université de 
Victoria a commencé de la façon la 
plus inimaginable. Devenu orphelin 
à l’âge de sept ans pendant le 
génocide sanglant au Rwanda, il a 
survécu à une marche de 223 km 
vers la sécurité d’un camp pour 
personnes réfugiées, où il a été pris 
en charge par des travailleuses et 
travailleurs humanitaires canadiens.

sommes. Merci d’avoir aidé des enfants comme 
moi », déclare John.

DONNER UN SENS À UNE TRAGÉDIE
Avec l’aide de travailleuses et de travailleurs 
humanitaires canadiens, John a demandé 
et reçu une bourse d’études de l’United 
World College, afin de s’inscrire au Lester B. 
Pearson United World College of the Pacific, 
en Colombie-Britannique. Il a ensuite obtenu 
une maîtrise en administration publique 
de l’Université de Victoria. Interrogé sur 
ses projets d’avenir, John a déclaré vouloir 
travailler pour l’UNICEF et être un défenseur 
des droits de l’enfant.

Son rêve devient réalité. John a travaillé 
comme bénévole pour l’UNICEF au Malawi 
pendant ses études de premier cycle et, tout 
en préparant sa maîtrise, il a travaillé pour 
la division de la protection de l’enfance de 
l’UNICEF, une division axée sur la protection 
et la promotion des droits de l’enfant, qui se 
trouve à New York. 

Voir l’UNICEF à l’œuvre et bénéficier des 
nombreux services essentiels que procure 
l’organisme a eu d’énormes retombées sur 
la vie de John. « L’UNICEF représente 
une grande partie de ma 
vie. Il y a tant d’enfants 
dans le monde qui ont 
besoin du même soutien 
que j’ai reçu », ajoute-t-il.

En tant qu’ambassadeur 
d’UNICEF Canada, John a 
récemment visité le camp 
ougandais pour personnes 
réfugiées où il a grandi. 
C’était la première fois en dix ans qu’il y 
retournait. Il voulait que les enfants dans 
le camp sachent que des personnes dans 
des pays lointains, comme le Canada, se 
soucient d’eux et de leur avenir.

Lorsque le camion de l’UNICEF dans 
lequel il voyageait est arrivé dans le 
camp, des enfants se sont précipités pour 

l’accueillir, tout comme John l’avait fait 
à leur âge. Pour les enfants du monde 
entier, l’UNICEF est synonyme d'aide  
et d'espoir.

Voyez la visite émouvante de John 
au camp pour personnes réfugiées 
où il a grandi en visitant le  
unicef.ca/john.

««« J’ai essayé de leur faire comprendre que 
nous n’avions pas nous-mêmes créé cette 
situation. Que c’était simplement arrivé. 
Qu’ils devaient essayer d’être de bonnes 
personnes et que, un jour peut-être, tout 
irait mieux. »
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Pourquoi s’inquiéter 
de l’eau,  
de l’assainissement  
et de l’hygiène? 
Un entretien avec Ann Thomas, la chef de l’UNICEF en 
matière d’eau, d’assainissement et d’hygiène en Somalie

Ann Thomas, une ingénieure 
environnementale canadienne  
   en santé publique, travaille 

avec l’UNICEF depuis 2007. Elle vit avec 
son mari et leurs trois enfants à Nairobi, 
la capitale du Kenya, où elle travaille 
avec le bureau régional de l’UNICEF 
pour l’Afrique de l’Est et l’Afrique 
australe. Madame Thomas est chargée de 
coordonner les programmes de l’organisme 
en matière d’eau, d’assainissement et 
d’hygiène dans 21 pays de cette région. Elle 
occupe actuellement le poste de chef du 
programme WASH (eau, assainissement et 
hygiène) en Somalie.

FOIRE AUX QUESTIONS

Quel est le rôle d’un 
conseiller ou d’une 
conseillère en 
matière d’eau, 
d’assainissement et 
d’hygiène?
Mon travail consiste à 
trouver des façons de 
procurer aux communautés 
un accès à de l’eau potable 
et à l’assainissement. Mon 
équipe et moi élaborons et mettons 
en œuvre des programmes qui vont de 
l’établissement de nouvelles sources durables d’approvisionnement 
en eau jusqu’à la construction de latrines, afin d’essayer de changer 
les comportements sociaux.

Pourquoi le programme WASH est-il si important?
En bref, l’eau potable sauve des vies. Des millions d’enfants meurent 
chaque année de maladies qui sont complètement évitables. Le 
choléra, la poliomyélite et la diarrhée sont des maladies qui peuvent 
toutes être liées à un manque d’eau potable, d’assainissement et 
d’hygiène. En Afrique subsaharienne, la diarrhée est la deuxième 
cause de décès chez les enfants âgés de moins de cinq ans. Bien 
qu’il puisse être déplaisant d’en parler, c’est un fait que lorsque 
l’assainissement n’est pas adéquat, des matières fécales s’infiltrent 
dans l’eau potable. En plus du risque de maladie, cela peut également 
affecter la capacité d’un enfant d’absorber les nutriments, ce qui peut 
entraîner une malnutrition, et même un retard de croissance.

Les problèmes liés à l’eau, à l’assainissement et à 
l’hygiène touchent-ils de façon disproportionnée les 
femmes et les filles?
Oui, absolument. Le manque d’installations sanitaires privées signifie 
que beaucoup de femmes et de filles attendent la nuit pour aller aux 
toilettes, ce qui les expose au risque de violence sexiste. Nous avons 
également constaté que des installations sanitaires inadéquates dans 
les écoles sont directement liées à un taux d’abandon scolaire plus 
élevé chez les filles, en particulier à l’âge de la puberté. En Afrique 
de l’Est et en Afrique australe, moins de 50 pour cent des écoles sont 
dotées de latrines. Cela constitue un problème grave.

En quoi améliorer les conditions en matière d’eau et 
d’hygiène serait-il bénéfique pour les filles?
De meilleures conditions en matière d’eau et d’hygiène 
permettraient à davantage de filles de rester à l’école. Elles 
pourraient réaliser leur rêve de s’instruire, ce qui pourrait changer 
leur vie. De meilleures pratiques d’assainissement et d’hygiène 
auront aussi des effets positifs sur leur santé en général. C’est une 
question de droits fondamentaux. Les filles, où qu’elles soient dans 
le monde, devraient avoir le droit à l’intimité et à la dignité.
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Que peuvent faire les Canadiennes et les Canadiens 
pour aider?
En tant que chefs de file relativement aux questions qui touchent 
les droits de l’homme, les Canadiennes et les Canadiens peuvent 
jouer un rôle important en sensibilisant le public aux besoins 
qui existent dans le monde en matière d’eau, d’assainissement 
et d’hygiène. En faisant des dons pour appuyer les programmes 
WASH de l’UNICEF, et en parlant au nom des filles dont les droits 
fondamentaux sont trop souvent ignorés, vous pouvez contribuer 
à transformer la vie et l’avenir d’enfants dans le monde entier.

Quel est votre souhait pour les enfants?
Je souhaite que toutes les filles et tous les garçons puissent 
grandir avec dignité, qu’ils puissent se sentir en sécurité, et qu’ils 
puissent vivre longtemps et en bonne santé.

Chaque année, les maladies 

attribuables à la consommation d’eau 

contaminée tuent un plus grand 

nombre de personnes que toutes 

les formes de violence, y compris la 

guerre. Un accès à de l’eau potable 

permettrait de sauver chaque semaine 

la vie de 16 000 personnes.

En Afrique seulement, les filles et les 

femmes consacrent 40 milliards 

d’heures par année à marcher pour 

aller chercher de l’eau. Un accès 

à de l’eau potable permettrait aux 

filles d’aller à l’école et aux femmes 

d’avoir plus de temps pour cultiver des 

aliments et gagner un revenu.

En Afrique subsaharienne, les femmes 

et les filles sont chargées de 72 
pour cent de la collecte d’eau. 

Lorsqu’une communauté a accès 

à de l’eau, les femmes et les filles 

retrouvent le contrôle sur leur vie.

L’EAU POTABLE CHANGE TOUT

Printemps 2017   54  UNICEF Canada Pour chaque enfant | unicef.ca



INTERVENTION D’URGENCE
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Famine au Soudan du Sud :
LA NOURRITURE ET LE TEMPS S’ÉPUISENT

Le Soudan du Sud ne fait pas la une ces jours-ci comme 
par le passé, mais une crise qui s’intensifie frappe 
actuellement le pays et mérite notre attention de 

toute urgence. Plus d’un million d’enfants dans ce pays sont 
gravement dénutris, et plus de 270 000 autres souffrent de 
malnutrition sévère aiguë, la forme mortelle de la maladie.  
« Si nous ne venons pas de toute urgence en aide à ces enfants, 
beaucoup mourront », déclare Jeremy Hopkins, le représentant 
de l’UNICEF au Soudan du Sud.

DES VIES SONT MENACÉES EN RAISON DE 
L’INSÉCURITÉ ALIMENTAIRE
Selon les estimations, 4,9 millions de personnes au Soudan du 
Sud font face à une grave insécurité alimentaire, ce qui signifie 
qu’elles n’ont pas accès à suffisamment d’aliments nutritifs. 
Selon les prévisions, ce nombre devrait s’élever à 5,5 millions 
de personnes, soit près de la moitié de la population nationale, 
d’ici le mois de juillet, au plus fort de la saison maigre. 
L’ampleur de cette crise est grave.

Ce qui rend la situation encore plus déchirante, c’est qu’elle est 
causée par l’homme. Trois années de conflit sont au cœur de 
la famine au Soudan du Sud. La recrudescence de la violence 
en 2016 a perturbé deux saisons de cultures et entraîné 
le déplacement de plus d’un demi-million de personnes. 
En raison de la violence dont on n’entrevoit pas la fin, de 
nombreux fermiers et fermières ne pourront pas revenir en 
toute sécurité et à temps sur leur terre pour la saison des semis 
de 2017. Ajoutons à cela un taux d’inflation fulgurant de 800 
pour cent, et des millions de personnes démunies, sans accès à 
des aliments nutritifs.

INTERVENTION D’URGENCE
« Ce [conflit] est dévastateur pour la vie des enfants, pour les civils 
innocents. Dans de telles situations, ce sont bien sûr les personnes 
les plus vulnérables qui souffrent le plus, et, ici, nous parlons 
en particulier des femmes et des enfants », déclare Tom Irvin, 
membre du personnel de l’UNICEF à Juba, la capitale du Soudan 
du Sud. 

Nos ressources atteignent leurs limites, car la situation au Soudan 
du Sud est aggravée par les quelque 1,4 million d’enfants qui 
risquent de mourir. La famine menace le Nigeria, la Somalie et le 
Yémen. L’UNICEF travaille en collaboration avec ses partenaires 
afin de procurer un traitement thérapeutique à 220 000 enfants 
gravement dénutris au Nigeria, à plus de 200 000 enfants en 
Somalie et à 320 000 enfants au Yémen, mais votre appui est 
encore nécessaire pour venir en aide aux enfants qui ont le plus 
besoin de nous.

INTENSIFICATION DE NOS INTERVENTIONS
Au Soudan du Sud, l’UNICEF, le Programme alimentaire mondial 
(PAM) et d’autres partenaires mènent des opérations massives de 
secours depuis le début du conflit. Nous avons intensifié ces efforts 
en 2016 et continuerons de le faire en 2017.

Au moyen de missions d’intervention rapide, l’UNICEF et le PAM 
s’emploient à venir en aide aux enfants les plus vulnérables. Le 

««« Dans de telles situations, ce sont bien 
sûr les personnes les plus vulnérables qui 
souffrent le plus. »
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Voici comment vous pouvez aider :

Vous pouvez procurer des sachets 
de Plumpy’nutMD, un aliment 
thérapeutique à base d’arachides, afin 
d’aider un enfant dénutri à retrouver la 
santé.

Vous pouvez envoyer une trousse 
familiale de survie alimentaire 
contenant des sachets de Plumpy’nutMD, 
du lait et des biscuits thérapeutiques 
riches en nutriments pour traiter des 
enfants qui souffrent de malnutrition.

Vous pouvez contribuer à 
approvisionner un centre de traitement 
de la malnutrition en suppléments 
et traitements alimentaires, et ainsi 
sauver la vie d’enfants dénutris.

PAM procure de la nourriture, tandis que l’UNICEF procède au 
dépistage de la malnutrition, traite les enfants gravement dénutris, 
procure des vaccins et des services de santé de base, apporte son 
expertise et les fournitures nécessaires à l’approvisionnement 
en eau potable et à l’assainissement, enregistre les enfants 
non accompagnés afin de réunifier les familles, et soutient des 
programmes d’éducation de base.

En 2016, plus de 180 000 enfants gravement dénutris âgés de 
moins de cinq ans ont été admis à des programmes thérapeutiques 
ambulatoires soutenus par l’UNICEF. Étant donné que 11 539 
enfants ont été admis en janvier seulement pour être traités contre 
la malnutrition sévère aiguë, nous nous attendons à ce que le 
nombre total d’admissions s’élève à plus de 200 000 en 2017.

AVANT QU’IL NE SOIT TROP TARD
La communauté humanitaire travaille désespérément afin d’aider 
les enfants et leur famille qui font face à la catastrophe au Soudan 
du Sud, mais aussi au Nigeria, en Somalie et au Yémen. Malgré 
ces efforts, nous devons en faire plus, car la situation continue 
de se détériorer. Les réserves d’aliments thérapeutiques prêts 
à consommer et d’autres fournitures d’urgence sont presque 
épuisées : des mesures d’urgence doivent donc être prises pour 
assurer la mise en place d’un approvisionnement constant 
de ressources avant qu’il ne soit trop tard. Nous devons agir 
maintenant afin d’éviter que davantage d’enfants meurent de faim.

Pour en savoir plus, visitez le cadeauxdesurvie.ca
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NATALIE HIGGINS
« Notre engagement envers l’UNICEF est en grande partie motivé par notre personnel, 
et plus récemment, par la crise des réfugiés syriens. Intact jumelle les dons des 
membres du personnel, augmentant ainsi leur valeur », explique Natalie Higgins, la 
vice-présidente des affaires commerciales et des communications à Intact Assurance.

Au printemps dernier, madame Higgins a eu l’occasion de voir cet appui à l’action 
lorsqu’elle a visité le camp de Zaatari pour personnes réfugiées, en Jordanie, avec 
l’UNICEF. Pour elle, qui se souvient avoir porté avec fierté la tirelire orange de 
l’UNICEF chaque année à l’Halloween lorsqu’elle était enfant, cette expérience a 
transformé sa vie. « J’ai fait la connaissance de familles qui ont partagé avec nous 
des histoires de persévérance très inspirantes, et ce, malgré les pires obstacles à 
surmonter. J’ai vu des enfants au visage rayonnant de joie qui jouaient dans des 
espaces sécuritaires soutenus par l’UNICEF. Et, dans les espaces d’apprentissage 
de l’UNICEF, j’ai rencontré des filles et des garçons qui rêvaient de devenir des 
astronautes, des médecins, et des enseignantes et enseignants. »

««« L’UNICEF crée des 
possibilités pour les 

enfants. »

FONDS GABRIELLE-ROY
Depuis ses débuts en tant qu’enseignante dans une petite ville du Manitoba et jusqu’à 
sa carrière d’auteure de renommée internationale, Gabrielle Roy a toujours réservé aux 
enfants une place dans son cœur. Beaucoup de ses romans avaient pour personnages 
des enfants, chacun plus mémorable que le précédent. Comme elle l’a souvent 
exprimé dans ses écrits, madame Roy se préoccupait profondément des effets de la 
discrimination et de la pauvreté sur l’humanité, en particulier sur les enfants.

Déterminée à améliorer le monde et croyant fermement que nous avons toutes et 
tous la responsabilité de venir en aide aux moins fortunés, madame Roy a désigné 
l’UNICEF en tant que bénéficiaire dans son testament. Depuis son décès en 1983, 
le Fonds Gabrielle-Roy, qui administre sa succession littéraire, fait en son nom un 
important don annuel à l’UNICEF, à même les redevances provenant de la vente de 
ses livres.

««« C’était la volonté de 
Gabrielle d’aider les 

enfants. »

Pourquoi l’UNICEF?
BRIAN WOODLAND
En tant que directeur des communications et des relations communautaires pour 
le Conseil scolaire du district de Peel, Brian Woodland explique que, lorsque 
des tragédies se produisent dans le monde, il est submergé d’appels d’écoles qui 
demandent comment elles peuvent aider. Sa réponse est toujours la même :  
« Appuyez l’UNICEF ».

« Nos élèves, notre personnel et notre communauté ont recueilli pour l’UNICEF des 
sommes stupéfiantes au fil des ans. L’une des choses auxquelles nous attachons une 
grande importance, c’est d’apprendre comment cet argent est utilisé. C’est gratifiant 
pour ceux et celles qui recueillent des fonds, et cela permet aussi d’enseigner ce qu’il 
se produit lorsque nous mettons nos valeurs, comme l’empathie et la responsabilité, 
en action. Lors du tremblement de terre qui a frappé Haïti en 2010 ou de celui qui 
a secoué le Népal en 2014, et lors de nombreuses autres situations d’urgence, nos 
élèves ont établi un lien entre leurs dons et les enfants à qui l’UNICEF vient en  
aide », explique Brian Woodland, qui est lui-même un fidèle donateur depuis 20 ans.

««« Les retombées sont 
claires, réelles et 

immédiates. »

CHRIS TIDEY
En tant que spécialiste des communications de l’UNICEF lors de situations 
d’urgence, Chris Tidey a voyagé dans le monde entier et a constaté de ses propres 
yeux les conséquences des ouragans, de la famine, des inondations, des guerres et 
des migrations de masse sur les enfants. « J’ai éprouvé d’immenses chagrins. Mais, 
chaque fois que je vois des histoires de réussite et des enfants qui ont été en mesure 
de surmonter des obstacles, mon cœur s’apaise », dit-il.

Sur le terrain depuis maintenant six ans, Chris Tidey croit sincèrement que 
l’UNICEF est l’organisme le mieux placé pour obtenir les meilleurs résultats pour 
les enfants. « Je suis fier du travail que nous faisons. Je sais que nous engendrons des 
retombées. Mais je reste très souvent éveillé la nuit à penser à tout ce qui doit encore 
être fait. Chaque jour où nous n’agissons pas, chaque jour où nous ne venons pas en 
aide à des enfants, des vies sont en danger. Nous ne pouvons pas relâcher nos efforts, 
même pas pour un court instant. »

««« Chaque jour, des vies 
sont en danger. »
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Village de Barpak, Népal – Le 
25 avril 2015, 1 400 maisons 

dans le village de Barpak ont été 
détruites lors du tremblement 
de terre meurtrier qui a frappé 

le Népal. Des centaines de 
personnes sinistrées, en 

particulier des enfants, se sont 
trouvées sans-abri en haute 

altitude. Grâce à votre appui et 
à nos progrès continus pour les 
enfants les plus vulnérables du 

monde, ces enfants peuvent 
s’accorder un moment pour rire.
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C’est avec ces mots que l’Assemblée générale a annoncé, en 
1946, la création du Fonds international des Nations Unies 
pour le secours de l’enfance, l’UNICEF, afin de protéger la vie 

des enfants luttant pour survivre au lendemain de la Seconde Guerre 
mondiale, et de contribuer ainsi à redonner espoir en un avenir meilleur.

Soixante-dix ans plus tard, l’UNICEF poursuit assidûment sa mission 
afin d’être à la hauteur de la confiance qui lui a été accordée en matière de 
promotion des droits et de protection du bien-être des enfants, où qu’ils 
soient et sans égard à leur sexe, leur religion, leur origine ethnique ou 
leur situation économique.

ARTICLE VEDETTE

L’UNICEF :  
70 années à 
travailler pour 
chaque enfant
“

««

««

“« L’espoir du monde repose sur les épaules des générations à venir. »
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L’ACTION HUMANITAIRE POUR LES ENFANTS DONT LA VIE A ÉTÉ 
BOULEVERSÉE PAR LA GUERRE
Au terme de la Seconde Guerre mondiale, 
des millions d’enfants souffraient de 
privations quotidiennes. L’UNICEF 
est intervenu en leur procurant de la 
nourriture, des vêtements, de l’eau et des 
soins de santé.

« S’il n’y avait pas eu l’UNICEF, 
je pense que je ne serais pas ici 
aujourd’hui. » 

- Survivant de la Seconde Guerre 
mondiale qui était âgé de 12 ans 
lorsque la guerre a pris fin.

Au cours des décennies qui ont 
suivi, l’UNICEF a continué de venir 
en aide aux enfants pris dans des 
conflits armés dans des pays comme 
le Cambodge, le Nigeria, le Soudan 
du Sud et, plus récemment, la Syrie. 
L’expérience acquise au fil des ans 
nous a permis de prendre des mesures 
rapides et efficaces en zones de guerre, 
et d’utiliser notre influence pour 
négocier des cessez-le-feu temporaires 
afin que les enfants puissent recevoir 
l’aide essentielle à leur survie.

LE DÉFENSEUR DES ENFANTS 
QUI SONT COINCÉS DANS DES 
SITUATIONS D’URGENCE
Les interventions lors de situations 
d’urgence ont toujours représenté 
un aspect principal de la mission 
de l’UNICEF : cela comprend nos 
opérations sans précédent dans le 
cadre de la famine à Bihar, en Inde, 
dans les années 1960, jusqu’à nos 
interventions de grande envergure 
en 2004 après le tsunami qui a frappé 
l’océan Indien et bouleversé la vie de 
six millions d’enfants. Et, lorsque des 
catastrophes naturelles dévastatrices 
ont frappé Haïti en 2010 et à nouveau 
l’automne dernier, l’UNICEF a 
dirigé les opérations d’intervention 
internationales.

L’UNICEF est aussi parmi les premiers 
organismes à intervenir lorsque 
surviennent des épidémies. Nos 70 années 
d’expérience nous ont en effet préparés 
à l’une des pires situations d’urgence 
de notre époque en matière de santé. 
Lorsque le virus Ebola s’est propagé 
en Afrique de l’Ouest en 2014-2015, nos 
programmes de protection, de prévention 
et de mobilisation sociale ont contribué à 
endiguer une épidémie massive de cette 
maladie mortelle hautement contagieuse.

« L’UNICEF nous a sauvés », 
affirme la jeune Salamatu, âgée de 

10 ans, en Sierra Leone.

LES 70 PROCHAINES ANNÉES  
ET LA SUITE DES CHOSES 
Bien que d’énormes progrès aient été 
réalisés, il reste encore beaucoup de 
travail à faire. L’UNICEF poursuivra 
sa mission pour la protection et la 
survie de l’enfant jusqu’à ce que les 
enfants n’aient plus à subir ni à fuir 
les conflits, les mauvais traitements, 
les catastrophes naturelles et 
l’exploitation, et jusqu’à ce qu’ils ne 
soient plus exclus des services de 
santé ou privés d’éducation. Avec 
de fidèles donatrices et donateurs 
comme vous à nos côtés, nous restons 
déterminés à faire tout ce que nous 
pouvons pour veiller à ce que chaque 
enfant ait un départ équitable dans 
la vie.

UNE RÉVOLUTION POUR 
LA SURVIE ET LA SANTÉ DE 
L’ENFANT
L’engagement de l’UNICEF envers la 
survie de l’enfant va bien au-delà des 
secours d’urgence. Depuis les années 
1950, nous nous efforçons également 
d’améliorer la santé générale à long 
terme des enfants les plus défavorisés 
du monde au moyen de programmes 
de vaccination, d’alimentation, 
d’assainissement et d’hygiène, et 
d’autres programmes de prévention. 
Grâce à ces interventions, l’UNICEF 
a réduit les taux de mortalité chez les 
bébés et les enfants : de 1990 à 2015, le 
nombre d’enfants âgés de moins de cinq 
ans qui sont décédés a diminué de plus 
de la moitié à l’échelle mondiale.

© UNICEF/UNI41884/Unknown
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FAITS MARQUANTS DE 
L’HISTOIRE DE L’UNICEF
Soixante-dix années de progrès au nom des enfants  
du monde
En tant qu’intervenant lors de situations d’urgence, de défenseur 
des droits de l’enfant et de chef de file pour un développement 
équitable, l’UNICEF accumule des succès depuis longtemps. 
Voici quelques faits marquants de ses 70 premières années.
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1946
Une crise de réfugiés sans précédent est issue 
de la fumée et des cendres de la Seconde Guerre 

mondiale. À la suite de cette destruction, l’UNICEF a 
été créé afin d’alléger le fardeau des enfants les plus 
vulnérables du monde. Les gouvernements du Canada et 
des États-Unis ont été les premiers à verser d’importantes 
contributions financières à l’UNICEF.

1965
Le prix Nobel de la paix est décerné à l’UNICEF. Lors 
de la remise du prix, le directeur général de l’UNICEF, 
Henry Labouisse, a déclaré : « Le bien-être des enfants 
d’aujourd’hui est indissociablement lié à la paix dans le 
monde de demain ».

1985
L’UNICEF négocie un cessez-le-feu de trois jours 
pendant une guerre civile au Salvador afin de permettre 
une campagne massive de vaccination des enfants. 
Connue sous le nom de « journées de tranquillité », cette 
pratique a été adoptée plus tard au Liban en 1987, au 
Soudan en 1989, en Iraq en 1991 et en Syrie en 2016, afin 
de sauver la vie d’enfants en temps de guerre.

1994 
Au lendemain du génocide au Rwanda, l’UNICEF et 
l’UNESCO inventent et distribuent les Écoles en boîte, 
un effort mondial visant à soutenir l’éducation continue 
des enfants lors de crises humanitaires.

1952
D’un bout à l’autre du Canada, des enfants ont 
commencé à transporter des tirelires orange le soir de 
l’Halloween afin de recueillir des fonds pour appuyer 
le travail de l’UNICEF dans le monde, un travail qui est 
essentiel à la survie.

1982
La révolution pour la survie et le développement de 
l’enfant est lancée par Jim Grant, l’ancien directeur 
général de l’UNICEF. Son approche téméraire a poussé 
l’organisme à toujours se dépasser et a permis de sauver 
la vie de millions d’enfants.

1989-1990
En 1989, 159 États membres des Nations Unies 
adoptent la Convention relative aux droits de l’enfant. 
L’UNICEF est mentionné comme le principal 
organisme responsable de la promotion des droits de 
l’enfant à l’échelle mondiale.

2005-2010
L’UNICEF lance la campagne « Unissons-nous pour les 
enfants, contre le sida » afin de mobiliser des ressources 
et d’accélérer l’atteinte de notre objectif : faire voir le jour 
à une génération sans sida.

2015-2030
Avec l’aide essentielle de l’UNICEF, les dirigeantes 
et les dirigeants mondiaux adoptent les Objectifs de 
développement durable, qui permettent d’intégrer un 
ensemble d’objectifs clairs, puissants et internationaux 
visant à améliorer la vie de tous les enfants, où qu’ils 
soient, au cours des quinze prochaines années.

1953
L’UNICEF devient une agence permanente des Nations 
Unies. Les mots « international » et « secours » ont 
été supprimés du nom officiel, mais l’acronyme a été 
conservé. Les programmes de l’UNICEF en matière 
d’eau, d’assainissement et d’hygiène permettent de 
réduire le nombre de maladies et de décès pouvant être 
évités chez les enfants. Les campagnes d’éradication du 
pian et de la lèpre s’avèrent très efficaces.

1964
L’UNICEF passe du statut de fonds de secours à celui 
d’organisme international de développement et élargit 
sa mission pour répondre aux besoins de l’enfant dans 
son intégralité. Cet élargissement donne finalement 
lieu à un changement fondamental non seulement 
dans le travail de l’UNICEF, mais aussi dans celui du 
développement international en général.

1954
L’animateur Danny Kaye devient le tout premier 
ambassadeur de l’UNICEF. Beaucoup d’autres célébrités 
ont suivi son exemple, dont Audrey Hepburn, David 
Beckham et Ewan McGregor.

1959
La Déclaration relative aux droits de l’enfant des Nations 
Unies définit les droits de l’enfant à la protection, à 
l’éducation, aux soins de santé, à un abri et à une  
bonne alimentation.

ARTICLE VEDETTE
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LIBÉRER LE POUVOIR DU JEU CHEZ LES ENFANTS QUI 
VIVENT DANS LA PAUVRETÉ
En 2015, les amatrices et amateurs de briques LEGO® DUPLO® et les 
bienfaiteurs et bienfaitrices de l’UNICEF ont contribué à libérer le 
pouvoir du jeu chez des enfants défavorisés en Afrique du Sud. En 
plus d’autres outils d’apprentissage, 110 000 briques LEGO® DUPLO® 
ont été offertes à des centres de développement de la petite enfance 
en Afrique du Sud, dont bénéficient des milliers d’enfants.

« J’adore les briques LEGO DUPLO! », affirme le jeune Dominic, 
âgé de cinq ans, au centre Kids For Success de la ville sud-africaine 
de Kimberly. « J’aime la façon dont nous apprenons les chiffres et 
comment compter », ajoute son ami Dudu.

La pauvreté a des effets profondément négatifs sur le développement 
du jeune enfant. C’est pourquoi la Fondation LEGO et l’UNICEF 
investissent dans des programmes de développement de la petite 
enfance partout en Afrique du Sud, où le taux de pauvreté s’élève à 55 
pour cent chez les enfants âgés de moins de 18 ans. Nous travaillons 
également en collaboration avec le gouvernement sud-africain 

pour faire en sorte que le jeu fasse partie intégrante des politiques 
gouvernementales et des programmes d’éducation de la petite enfance.

Avec des donatrices et donateurs comme vous à nos côtés, nous 
sommes déterminés à donner la possibilité de jouer à tous les enfants.

LES ÉLÉMENTS CONSTITUTIFS  
D’UN AVENIR MEILLEUR
Les enfants n’ont pas seulement le droit de jouer, ils ont besoin 
de jouer. Cela les aide à apprendre et à s’épanouir d’une façon qui 
durera toute leur vie. Le jeu procure aux enfants les meilleures 
possibilités de se développer pleinement et d’apprendre 
efficacement, ce qui leur permettra de contribuer à leur 
économie et à leur société, et de bâtir des communautés fortes et 
sécuritaires une fois adultes.

L’UNICEF est ravi de travailler en collaboration avec le Groupe 
LEGO et la Fondation LEGO pour permettre à un plus grand 
nombre d’enfants d’avoir la possibilité de jouer. Comme chaque 
brique LEGO, ce partenariat est un élément constitutif d’un avenir 
meilleur pour les enfants dans le monde entier.

 

© UNICEF/UN06304/KhuzaleRien n’est plus exaltant que de voir un enfant jouer. 
Heureux, absorbé et créatif. C’est exactement ce à  
   quoi l’enfance devrait ressembler.

Plus qu’un simple plaisir, le jeu est un aspect fondamental 
de l’apprentissage et du développement des enfants. Il leur 
permet d’acquérir des aptitudes importantes, comme la 
résolution de problèmes, la notion de partage, la négociation 
et la communication.

Mais, pour beaucoup trop d’enfants dans le monde, le jeu ne 
fait pas partie de leur vie.

Compte tenu de notre conviction commune que tous les 
enfants ont le droit de jouer, l’UNICEF a établi un partenariat 
avec le Groupe LEGO et la Fondation LEGO afin de donner la 
possibilité de jouer à certains des enfants les plus vulnérables 
du monde.

PERMETTRE À DES ENFANTS DONT LA VIE EST 
BOULEVERSÉE PAR UN CONFLIT D’ÊTRE À NOUVEAU 
CE QU’ILS SONT : DES ENFANTS
En raison de la crise humanitaire syrienne, environ 220 000 
enfants syriens vivent actuellement dans des camps pour personnes 
réfugiées en Jordanie. Leur enfance s’est trouvée profondément 
perturbée par la violence, la peur et les déplacements. Beaucoup ont 
été précipités dans une vie d’adulte avant d’y être prêts, forcés de 
trouver du travail ou de se marier trop tôt. La plupart sont privés de 
leur droit d’apprendre et de jouer.

En 2016, dans le cadre de la campagne Partners in Play (partenaires 
de jeu), l’UNICEF, le Groupe LEGO et la Fondation LEGO ont 
procuré des briques LEGO® DUPLO® à 73 000 enfants dans 365 
centres de développement du jeune enfant et espaces adaptés aux 
enfants en Jordanie.

Permettre à ces enfants de jouer les aide à retrouver leurs habitudes 
et à renforcer leur résilience. Le jeu est un important outil 
psychosocial et procure aux enfants vulnérables un mécanisme 
d’adaptation face au chaos, un espace pour libérer sans danger leurs 
émotions négatives et la possibilité d’être à nouveau des enfants, 
même si ce n’est que pour un bref moment.

En plus de faire don de jouets aux enfants dont la vie est bouleversée 
par des conflits dans des pays comme la Jordanie, l’Ukraine et l’Iraq, 
la Fondation LEGO forme également des praticiennes, des praticiens 
et du personnel, afin qu’ils utilisent le jeu comme une stratégie pour 
atténuer les traumatismes et le stress, et permettre aux enfants de 
réaliser pleinement leur potentiel.

DES PARTENAIRES PROCURENT DES JOUETS LEGO® DUPLO® À DES ENFANTS VULNÉRABLES

PLEINS FEUX SUR...

Créer ensemble des 
moments heureux

© UNICEF/UNI145842/Ose

Camp de Nabi Yunis pour 
personnes déplacées, près de 

Bagdad, en Iraq – Des membres du 
personnel de l’UNICEF jouent et font 

sourire des enfants iraquiens déplacés 
dans un espace adapté aux enfants.
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Chaque inspiration compte
Mettre fin aux décès d’enfants attribuables à la pneumonie 

PLEINS FEUX SUR...

Pour la plupart des enfants au Canada, la pneumonie et la 
diarrhée sont des maladies qui peuvent être facilement 
prévenues et traitées. Elles constituent rarement une 

menace pour la vie. Les enfants n’ont cependant pas tous autant de 
chance.

Il est en effet consternant de constater que, dans de nombreuses 
régions du monde, un enfant meurt en raison de la pneumonie 
toutes les 35 secondes, et un enfant meurt en raison de la diarrhée 
toutes les 60 secondes. Ces deux maladies combinées tuent chaque 
année 1,4 million d’enfants. La majorité d’entre eux vivent dans des 
pays à faible revenu ou à revenu intermédiaire.

La pneumonie, en particulier, demeure la maladie infectieuse 
causant le plus de décès chez les enfants âgés de moins de cinq 
ans. En 2015, elle a causé à elle seule le décès de près d’un million 
d’enfants, soit plus que le paludisme, la tuberculose, la rougeole et 
le sida combinés.

Le plus déchirant, c’est que nous possédons les moyens et le  
savoir-faire pour empêcher les 
enfants de contracter la pneumonie 
et traiter ceux qui sont déjà malades. 
Grâce à votre appui, l’UNICEF 
continuera de faire tout en son 
pouvoir pour venir en aide aux 
enfants, où qu’ils soient, en leur 
procurant les vaccins et les antibiotiques essentiels à leur survie.

Nous devons également nous attaquer aux causes profondes de ces 
maladies. Les facteurs liés à la pauvreté jouent un rôle critique. La 
sous-alimentation et le manque de soins de santé, d’eau potable 
et d’hygiène adéquate peuvent diminuer les défenses naturelles 
des enfants et les rendre plus vulnérables aux infections. Les 
changements climatiques constituent un autre facteur de taille.

LA MOITIÉ DES DÉCÈS D’ENFANTS ATTRIBUABLES À 
LA PNEUMONIE SONT LIÉS À LA POLLUTION DE L’AIR
Les enfants respirent deux fois plus vite que les adultes. 
Leurs poumons et leur système immunitaire étant encore en 
développement, les enfants sont plus vulnérables à la pollution de 
l’air. Des millions d’entre eux inhalent de l’air toxique à chaque 
inspiration.

« Nous avons constaté que la pollution de l’air liée aux changements 
climatiques nuit à la santé et au développement des enfants, en 
causant la pneumonie et d’autres infections respiratoires. Deux 
milliards d’enfants vivent dans des régions où la pollution de l’air 
extérieur est supérieure aux normes internationales : beaucoup 
d’enfants tombent malades et meurent », déclare Fatoumata Ndiaye, 
la directrice générale adjointe de l’UNICEF.

« La pollution de l’air est un facteur majeur qui contribue chaque 
année au décès de quelque 600 000 enfants âgés de moins de cinq 
ans, et qui menace chaque jour la vie et l’avenir de millions d’autres. 

Les polluants nuisent aux poumons 
en développement des enfants 
et peuvent traverser la barrière 
hématoencéphalique et endommager 
leur cerveau de façon permanente. 
L’avenir de ces enfants est donc 
menacé. Aucune société ne peut se 

permettre d’ignorer la pollution de l’air », explique le directeur 
général de l’UNICEF, Anthony Lake.

L’UNICEF demande aux dirigeantes et aux dirigeants mondiaux 
de prendre dès maintenant des mesures d’urgence pour réduire 
la pollution atmosphérique dans leur pays. « Lorsque nous 
protégeons la qualité de notre air, nous protégeons nos enfants », 
affirme monsieur Lake.
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LA POLLUTION DE L’AIR 
INTÉRIEUR EST TOUT AUSSI 
MORTELLE
La pollution de l’air extérieur ne représente 
qu’une partie du problème. Plus de 40 
pour cent de la population mondiale 
utilisent du bois, du charbon, du fumier 
ou des déchets végétaux pour cuisiner et 
chauffer les habitations. Ces carburants 
exposent les enfants à une pollution de 
l’air domestique qui double leur risque de 
contracter la pneumonie. L’utilisation de 
poêles à cheminée peut réduire de moitié la 
pollution de l’air domestique, et de près de 
30 pour cent les cas de pneumonie grave.

Des progrès sont réalisés. Au Bangladesh, 
par exemple, 40 000 domiciles ont été 
munis de cuisinières écoénergétiques. 
Ces cuisinières ont permis d’améliorer 
la santé des mères et des enfants, de 
réduire les émissions de gaz à effet de 
serre et de réduire la déforestation locale. 
Au Burundi, l’utilisation de systèmes 
d’éclairage plus sûrs dans les maisons 
rurales a permis de réduire les émissions 
de carbone et la pollution atmosphérique. 
Malgré ces progrès, il reste encore 
beaucoup de travail à faire.

LES CONDITIONS 
MÉTÉOROLOGIQUES LIÉES AUX 
CHANGEMENTS CLIMATIQUES 
MENACENT AUSSI LA SANTÉ 
DES ENFANTS
Tout comme la pneumonie, la diarrhée 
chez les enfants peut, dans de nombreux 
cas, être liée aux changements 
climatiques. Les sécheresses attribuables 
aux changements climatiques engendrent 
une disponibilité réduite de l’eau potable, 

ce qui expose les enfants au risque de 
contracter des maladies diarrhéiques, et de 
souffrir d’un retard de croissance et d’une 
déficience de leurs fonctions cognitives.

Le fait est que les changements 
climatiques et la dégradation de 
l’environnement, comme la pollution 
atmosphérique, ont des répercussions 
sur la santé de chaque enfant, en 
particulier sur la santé des enfants les 
plus défavorisés.

LES DÉCÈS D’ENFANTS 
ATTRIBUABLES À LA 
PNEUMONIE ET À LA DIARRHÉE 
DOIVENT CESSER
Nous devons réduire les taux de mortalité 
chez les enfants pour que chacun d’entre 
eux puissent avoir les mêmes possibilités 
de survivre et de réaliser pleinement son 
potentiel. Les donatrices et donateurs 
fidèles comme vous sont au cœur de ce 
travail essentiel. Grâce à votre appui, 

l’UNICEF continuera de s’attaquer aux 
causes de la pneumonie et de la diarrhée, 
comme la pauvreté et l’air vicié, et 
continuera d’investir dans des programmes 
d’intervention, comme les campagnes de 
vaccination et l’accès aux antibiotiques et 
à des soins de santé de qualité. Ensemble, 
nous pouvons sauver des vies.

En 2015, 

920 000 enfants
sont décédés en raison de la pneumonie.

2 milliards d'enfants 

vivent dans des régions où la pollution de l'air extérieur est supérieure aux 
normes internationales.

Lagos, Nigeria – Le smog recouvre 
Makoko, une communauté de pêcheurs 
principalement composée de maisons 
sur pilotis sur la lagune de Lagos, au 
Nigeria. Les émissions des véhicules, les 
génératrices au diesel, la combustion de 
la biomasse, les ordures ménagères et les 
autres déchets environnementaux affectent 
grandement la qualité de l’eau et de l’air 
dans la communauté.

RESPIREZ…
Vous aurez pris environ 24 inspirations en lisant cet article. Un enfant atteint de 
pneumonie aura pris au moins 120 bouffées d’air brèves et douloureuses.

Chaque jour est une lutte pour les enfants atteints de pneumonie. Mais les nuits sont 
pires encore. La nuit, leur respiration irrégulière devient encore plus saccadée, et 
une toux grinçante les réveille. Encore et encore. Rien n’insuffle plus de peur dans le 
cœur d’un parent que le son d’un enfant qui lutte pour respirer.

© UNICEF/UN034430/Rich
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L’enfance en  
temps de guerre
Les enfants de la Colombie connaîtront-ils enfin la paix?

Le jour du dixième anniversaire de Willinton Leyder Ortiz, 
des hommes armés sont venus dans son village, ont emmené 
sa mère et l’ont tuée. Ce n’était pas la première fois que la 

guerre en Colombie venait frapper à la porte de Leyder. Son père 
avait été tué l’année précédente, et sa grand-mère a disparu quelques 
années auparavant.

« Pourquoi les gens sont-ils si violents? Pourquoi ma mère a-t-elle été 
assassinée? Pourquoi ont-ils pris la personne que j’aimais le plus? »  
Ces questions le hantent chaque nuit depuis le jour où sa mère a été 
tuée, en 2011. En plus du chagrin d’avoir perdu sa mère, Leyder a 
également perdu sa maison. Maintenant devenu orphelin, il est allé 
vivre avec sa tante dans une autre ville.

Comme tous les autres enfants en Colombie au cours des 50 dernières 
années, Leyder n’a connu qu’une vie ravagée par la guerre. La violence 
leur a volé leur enfance.

Pendant les cinq décennies qu’a duré le conflit armé, plus de deux 
millions d’enfants ont été déplacés, et 8 000 garçons et filles ont 
disparu. Des milliers d’entre eux ont été tués, ont été blessés par 
des mines terrestres, sont devenus orphelins, ont subi des violences 
sexuelles et ont été recrutés dans les groupes armés. Au cours des trois 
dernières années seulement, environ 1 000 enfants ont été recrutés 
par les groupes armés et les milices. Les filles comme Angelina (nom 
fictif) comptent pour une part importante des enfants soldats.
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Narino, Colombie – À la réserve 
autochtone Awa, Willinton Leyder 
Ortiz se tient perché sur la rive.

SUR LE TERRAIN

««
Fuyant la pauvreté et d’autres problèmes familiaux, Angelina 
s’est enfuie lorsqu’elle était âgée de 12 ans, est tombée enceinte 
à l’âge de 15 ans, puis elle a laissé son bébé derrière elle pour 
faire partie des guérilleros. Elle a vite découvert que la vie au 
front était difficile. Beaucoup de ses amis sont morts, et elle 
aussi a presque perdu la vie. « Une balle m’a effleuré la tête. J’ai 
encore une cicatrice », dit-elle. Angelina a heureusement réussi à 
s’échapper et à rentrer chez elle, dans sa famille. Aujourd’hui, elle 
élève sa fille et avance dans la vie.

En Colombie et dans le monde entier, l’UNICEF exhorte les 
gouvernements à reconnaître que les enfants soldats, comme 
Angelina, sont des victimes et non des criminels. Ils doivent 
être protégés, être réunis avec leur famille et recevoir le soutien 
nécessaire pour les aider à réintégrer la société. L’UNICEF met 
également en place des programmes pour empêcher les enfants 
de se joindre aux groupes armés et aux bandes criminelles. Au 
cours des cinq dernières années, 180 000 enfants ont bénéficié de 
ces programmes en Colombie.

UNE PAIX FRAGILE QUI DONNE DE L’ESPOIR
Au mois de juin dernier, le gouvernement de la Colombie et les 
Forces armées révolutionnaires de Colombie (FARC-EP), le 
principal groupe armé d’opposition de la Colombie, ont signé un 
accord bilatéral de cessez-le-feu et de désarmement afin de mettre 
un terme au conflit. Bien que l’UNICEF espère que ce sombre 
chapitre de l’histoire de ce pays est enfin clos, améliorer la vie des 
enfants et de leur famille nécessitera des efforts à long terme.

Plus de trois ans ont été nécessaires pour négocier l’accord, et les 
FARC-EP ne sont en aucun cas le seul groupe armé en Colombie. 
D’autres groupes demeurent actifs, et la violence liée à la drogue 
continue de mettre la vie des enfants en danger.

La paix est donc fragile, mais notre détermination à venir en aide 
aux enfants dont la vie est bouleversée en raison du conflit est 
plus forte que jamais.

Présent sur le terrain, l’UNICEF travaille actuellement en 
collaboration avec le gouvernement colombien afin de s’assurer 
que les enfants ont accès à la justice, à des soins médicaux et à un 
soutien psychosocial. Nous offrons un programme d’éducation 
sur les dangers que représentent les mines et apportons une 
aide aux personnes qui ont survécu aux mines terrestres. Nous 
soutenons les programmes de réconciliation et de consolidation 
de la paix dans les écoles et au sein des communautés, et nous 
contribuons à l’élaboration d’un programme national d’éducation 
qui intègre les principes de paix, d’égalité et d’intégralité.

OUVRIR LA VOIE À UN AVENIR MEILLEUR
Grâce à votre appui, l’UNICEF continuera de faire tout en son 
pouvoir pour aider les enfants comme Leyder à survivre et à 
s’épanouir. Maintenant âgé de 15 ans, Leyder réussit bien à l’école 
et espère obtenir une bourse d’études pour aller à l’université. Il 
verse toujours une larme chaque fois qu’il pense à sa mère, mais il 
espère que la paix lui ouvrira la voie vers un avenir rempli de rêves.

* Nom fictif pour protéger l’identité de l’enfant

. 

« Parfois, je pleurais et je priais…  
pour me donner la force de continuer », dit Angelina.

2 millions 
d'enfants
ont été déplacés

1 000 
enfants
ont été recrutés par les groupes 
armés et les milices

8 000 
enfants
ont disparu

AU COURS DES CINQ DERNIÈRES 
DÉCENNIES,

AU COURS DES TROIS 
DERNIÈRES ANNÉES,

Angelina a rencontré du personnel de l’UNICEF dans un lieu tenu secret 
en Colombie pour un entretien concernant son expérience au sein d’un 

groupe armé. Son visage est caché afin de protéger son identité.
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MERCI POUR CES 25 ANNÉES DE SOUTIEN
Pour tout ce qu'ils ont fait, UNICEF Canada tient à 

remercier les donateurs, donatrices, participantes, 

participants, chefs et bénévoles qui ont pris part au gala 

d’Halifax au fil des ans.

Nous remercions particulièrement l’équipe  

de cette année :

PRÉSIDENTS D’HONNEUR
Colin MacDonald
Luke Hansen-MacDonald
Nicholas Hansen-MacDonald

PRÉSIDENTE DE L’ÉVÉNEMENT
Melanie Nadeau

CONSEIL DES MÉCÈNES
Jeannine Bakeeff

Jamie Berryman

Steve Bird

Mark James

Jonathan Lewis

Ian MacInnis

Melanie Nadeau

Rick Piper

Christine Pound

Keith Skiffington

Steve Stairs

COMITÉ
Andrew Alkenbrack

Jeannine Bakeeff

Bill Carr

Daisy Cobden

Diane Davidson

Alannah Delahunty-Pike

Nicole Langille

Andre LeBlanc

Cyril Lunney

Brenda MacPhee

Laura Maynard

David Nurse

Caleb Power

Rick Ranay

Nousha Saberi

 
Pour obtenir des billets, veuillez 
communiquer avec : 
Holly Davidson 
hdavidson@unicef.ca  
1 800 819-0889, poste 8204

AU CANADA
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Cette année marquera le 25e anniversaire de cet 
événement de collecte de fonds unique en son 
genre, qui comprend des délices culinaires 

internationaux préparés par des chefs locaux, 
un encan silencieux et une conférencière ou 
un conférencier qui a été témoin du travail de 
l’UNICEF sur le terrain.

Le gala a pour objectif de recueillir des fonds 
pour les programmes de l’UNICEF relatifs à 
l’eau, à l’assainissement et à l’hygiène. Au cours 
des 24 dernières années, les fonds recueillis dans 
le cadre de l’événement ont permis de venir en 
aide à plus de 2,6 millions d’enfants.

« Les enfants sont notre plus grand trésor et la 
clé de notre avenir », déclare Colin MacDonald, 
de Clearwater Seafoods, qui est président d’honneur pour la 
cinquième année. « En tant qu'êtres humains et en tant que 
société, nous avons la responsabilité d’améliorer le monde pour 
toutes et tous. » C’est une conviction que Colin MacDonald a 
inculquée à ses deux fils, Luke et Nicholas, qui se sont joints à 
lui cette année au titre de présidents d’honneur.

La présidente de l’événement, Melanie Nadeau, de Nova 
Scotia Power, dit espérer vendre 550 billets pour le gala de 

cette année, qui aura lieu le 26 avril au Centre des congrès et 
du commerce international d’Halifax. « Toute une gamme 
de formidables articles sera mise aux enchères, y compris un 

voyage sur les ailes de WestJet et un dîner pour 
dix personnes avec un chef privé. Nous vendrons 
également à l’encan des trousses « De l’eau pour 
la vie » de l’UNICEF et nous espérons dépasser 
les 179 trousses vendues l’an dernier », explique 
madame Nadeau. Les trousses, contenant un 
ensemble de produits d’hygiène, un seau et  
7 421 comprimés de purification de l’eau, sont 
distribuées aux communautés dans le monde qui 
en ont le plus besoin.

« Je suis infiniment reconnaissante envers les 
organisatrices et organisateurs de l’événement, 
les partenaires, et les généreux donateurs 

et donatrices qui participent au Gala l’eau pour la vie, qui 
rassemble des chefs pour l’UNICEF. Votre appui transforme des 
vies », déclare Holly Davidson, la responsable des événements 
nationaux d’UNICEF Canada.

Des chefs pour l’UNICEF : 
le Gala l’eau pour la vie 
25e anniversaire de l’événement à Halifax

2,6 millions d'enfants
ont bénéficié des initiatives soutenues grâce aux fonds 
recueillis lors du gala.
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Chaque enfant a le potentiel d’apporter quelque chose d’unique au monde dans lequel nous vivons. Je suis fier qu’à 
l’UNICEF nous aidions les enfants à réaliser pleinement leur potentiel. Grâce à notre engagement visant à procurer 
une aide essentielle à la survie des enfants les plus vulnérables du monde, nous sommes en mesure de sauver la vie 
d’un plus grand nombre d’enfants que toute autre organisation humanitaire. Et tout cela, c’est grâce à vous, nos 
généreux bienfaiteurs et bienfaitrices.

L’année dernière, nous avons tenu notre promesse d’utiliser vos dons le plus efficacement possible.

Votre contribution nous a permis de venir en aide à des enfants coincés au cœur de crises ou de conflits, ou vivant 
dans la pauvreté, et de leur procurer les fournitures et les services essentiels dont ils ont besoin pour survivre 
et s’épanouir. Grâce à vous, nous avons pu fournir des aliments thérapeutiques au jeune Jackok, âgé de trois ans, 
qui souffre en raison des combats au Soudan du Sud. En Iraq, la jeune Noor, âgée de neuf ans, est ravie de pouvoir 
retourner à l’école après la fermeture de l’établissement en raison du conflit. En Syrie, le jeune Omar, âgé de sept ans, 
a reçu un traitement contre la diarrhée, ce qui lui a permis de survivre.

Ce ne sont là que trois enfants parmi les millions d’autres à qui l’UNICEF a pu venir en aide l’année dernière grâce à 
votre appui.

Entièrement tributaire de contributions volontaires, l’UNICEF est à pied d’œuvre dans pratiquement tous les pays du 
monde. Aucune autre organisation n’a le potentiel d’atteindre et d’aider chaque enfant, où qu’il soit, comme nous le faisons 
depuis plus de 70 ans.

FAITS SAILLANTS DE NOTRE TRAVAIL EN 2016

En 2016, l’UNICEF est intervenu dans le cadre de 344 situations d’urgence humanitaire dans 108 pays. Nous sommes 
venus en aide aux familles et aux enfants vulnérables qui ont vu leur vie être bouleversée par la guerre ou une 
catastrophe naturelle, et leur avons procuré de l’eau potable, des produits d’hygiène et d’assainissement, des aliments 
nutritifs, une éducation, un soutien psychosocial, ainsi qu’un endroit sûr où jouer et guérir de leurs traumatismes.

L’année dernière, nous avons procuré une éducation de base à 9,2 millions d’enfants et de l’eau potable à 19,3 millions 
de personnes. Nous avons aussi vacciné 8,3 millions d’enfants contre la rougeole et avons apporté un soutien 
psychosocial à 2,4 millions d’autres. Ces chiffres représentent les enfants pris dans des situations d’urgence qui ont 
bénéficié de notre aide, mais nous en avons aidés encore plus.

Obtenir des résultats pour chaque enfant
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Votre appui nous permet d’intervenir et de protéger des enfants et des familles pris dans 
des crises, et nous permet d’aider des communautés à devenir plus fortes à long terme. 
Votre soutien nous permet aussi de lutter contre les causes sous-jacentes de la vulnérabilité, 
en nous s’assurant toujours que nos solutions soient durables.

NOTRE ENGAGEMENT ENVERS L’EXCELLENCE

UNICEF Canada a encore une fois obtenu l’agrément du programme 
de normes Imagine Canada pour les organismes de bienfaisance. Le 
programme de normes Imagine Canada établit des critères articulés 
autour de cinq domaines :

• la gouvernance du conseil d’administration;
• la responsabilité et la transparence financières;
• la collecte de fonds;
• la gestion du personnel;
• la participation de bénévoles.
 
UNICEF Canada a été l’un des 100 premiers organismes de bienfaisance à se 
conformer aux lignes directrices rigoureuses de ce programme. Nous comptons 
parmi les seuls 220 organismes reconnus et porteurs de cette marque de confiance. 
Grâce à cet engagement envers l’excellence, nous sommes fiers de pouvoir canaliser 
votre appui afin d’offrir un avenir plus prometteur à un si grand nombre d’enfants.

Il peut être difficile pour vous de constater tout ce qu’engendre votre 
don, mais les membres du personnel dévoués de l’UNICEF dans 
le monde entier le voit chaque jour grâce aux sourires des 
enfants qu’ils rencontrent, aux histoires de reconstruction 
inspirantes qu’ils entendent et lorsqu’ils voient les choses 
remarquables qu’accomplissent les enfants à qui nous 
sommes venus en aide.

Merci de nous aider à obtenir des résultats  
pour chaque enfant.

Le chef des opérations d’UNICEF Canada,

 

Dave Spedding

RAPPORT FINANCIER



BC Children’s Hospital 
Foundation

École Branton
Canadian Libyans for Relief 

and Prosperity
Club de l’UNICEF de 

l’Université de Calgary 
Club Trofeo
Congregation of the Sisters 

of Mercy

Congregation of the Sisters 
of St. Joseph in Canada

École Crofton House
DAC Jet #WhyBear 

#UNICEF
I Boost Immunity
Key Club of Vancouver 

Westside Fundraiser
Fondation canadienne 

Kiwanis

Le Conseil du Manitoba 
pour la coopération 
internationale

Manoirs Ronald McDonald 
du Canada

Merit Education’s 2016 
Canadian Chinese Student 
Charity Night

Conseil scolaire du district 
de Peel

Population Health Research 
Institute and its 
employees

Club de l’UNICEF de 
l’Université Queen’s

Le Conseil de Saskatchewan 
pour la coopération 
internationale

Le personnel de l’Université 
de la Saskatchewan

Club de l’UNICEF du 
campus St. George de 
l’Université de Toronto

The 4th Youth World Cup 
Live Painting Competition

UNICEF Pembroke
UTChinese Network New 

Years Concert

PARTENAIRES COMMUNAUTAIRES

UNICEF Canada remercie ses partenaires communautaires pour leur généreux investissement de temps et de ressources. Les 
écoles, événements, clubs et groupes suivants ont chacun versé 5 000 $ ou plus pour appuyer la mission de l’UNICEF.

Anonyme (179)
Zahra Akbar Rabiei
Natalie Anton et sa famille
Shirley Arnold
Sharon et Simon Avery
Claudette Bélisle
Patricia Bellamy
Lorna et Louis Berlinguette
David et Lynda Bird
Supriya Mukherjee et Pinaki 

Bose
Muriel et Robert Buckley
Brenda Carson
Paolo et Bita Cattelan
Danny Chan
Orval Kenneth Chapman
Élizabeth Dallaire

Gerry Daly
Heather Dawkins
Marc Deluce
Eve Drobot
François Dubé
Leila Fawzi
Marcel Gilbert
Deborah Gill
Danielle Glaude
Angela et John Goyeau
Sandra Grismer
Kerrie et Bob Hale
Louise Hamel
Laurie Hammond
Mona Harper
Sadiq Hasan
Bermard Heneman

Santosh Kadel
Audrey Kenny
Madeleine King
Lucie Laflamme
Mo Laidlaw
France Lamarche
Françoise Lavallée
Marie-Lise Lirette
Ann Loewen, MD
Bob Loveless
Neil MacCannell
Susan Maciaczyk
Evelyn MacMillan
Gary Markotich
Pat Martin et Peter Varty
Daphne McMullen
Hugh Mogensen

Thérèse Morin
Valerie Neaves
Ted et Josie Newman
Lynn Nissenbaum
Bonnie et Antanas Orvidas
Cornelia J. Out
Jean-Pierre Paquin
Jeanine Parker
Judith Robertson
Candice Roth
Benoit Savard
David Schurmann
Eric et Jeanne Seneka
Jean Shafto
James Sikora
Alain Sirard
John W. et Carol Somerset

Mary Stevens
Lori Suffredine
Veronica Tennant, C.C.
B. Vander Knapp
Jennifer Anne Wade
Karen L. Watchorn
Fonds commemoratif de 

George Weber et Mary-
Ellen Morris

Ling Weston
Angela Wheeler
Darlene A. Whitehead
Conrad Wyrzykowski

LEGS TESTAMENTAIRES

De nombreux bienfaiteurs et bienfaitrices honorent le travail de l’UNICEF et investissent dans l’avenir des enfants au moyen 
de dons planifiés. Les personnes suivantes nous ont annoncé avoir inclus UNICEF Canada dans leur planification successorale. 
Leur engagement garantit un avenir meilleur à d’innombrables enfants.

LISTE DES DONATRICES ET DES DONATEURS

Anonyme (21)
La Fondation Appleyard
Fondation Edward Assh
Jeannine Bakeeff
Allen W. Bell et Dre Ola 

Dunin-Bell
Avie Bennett, C.C., O. Ont. 
Joan Berger
Mike et Pat Broderick
Jack Brown & Family 

Alzheimer’s Research 
Foundation

Christopher Burton
Caroline Cathcart
Nancy Choi
Dr Sean et Dre Ravneet 

Comstock
Rosemary Cooke et  Michael 

Hilliard 
Kristine Delkus
Edward et Daphne Dodig
Claude Dussault ¢
La Fondation de bienfaisance 

N. Murray Edwards

The Fairmount Foundation
Fernwood Foundation
Arlete et Don Fox ¢
Robert Furber et Jeanette 

Funke Furber
Fonds Gabrielle-Roy   
Nancy et Carey Garrett ¢
Maddy Gibson
Harman Gill
Anthony et L. Britt Giuffre
Joseph et Mary Giuffre
Shirley Grant
Sarah Hamhuis
Linda Heathcott
Vivien Ho
Dre Carin Holroyd et Dr Ken 

Coates
Horton Family Fund
Houssian Foundation
Robin Howlings
James Family Foundation
Iqbal et Yasmin Kassam
The Dianne and Irving 

Kipnes Foundation

Karen Kirker
Le fonds commémoratif 

Dre Ruth Kurdyak de 
la Fondation médicale 
canadienne

Scott Lake et Jessica Thomas 
Lake

Megan Lawrence
Cristina Linden
Gail MacNaughton ¢
Anne Mahon
S. Marshall
Melanie McLean
Holly Miklas
Chris et Noella Milne ¢
Fonds Hugh et Helen 

Mogensen par l’entremise 
de la Fondation Victoria

Rebecca Morley
Dre Liza Murrell
Karen Nordlinger
North Star Foundation
Ghulam et Mehrunnissa 

Pardhan

Otto and Marie Pick 
Charitable Foundation

Ali Pourghasemi
Le Fonds Ptarmigan de la 

Fondation de Calgary
Chitra Ramaswami
Sue Riddell Rose et Michael 

Rose
Fondation Mirella et Lino 

Saputo
Gordon Scheller
Axel et Stasia Schmidt
Robbin B Shandel
Karim Shariff
Dale Sheard
Dr Phillip Shin et Dre Angie 

Hong
Hanita et Christopher 

Simard ¢
Marnie Smith
Jennifer Spezza
George Stein
Marc Thériault
Fondation Familiale Trottier

Suzanne West
Maggie Williamson
Jennifer Wolfe Fund at 

Edmonton Community 
Foundation

Mabel Wong ¢
Woodrich Gift Fund
Dre Chidam Yegappan
Christy Young
Beth Zaitz

Entièrement tributaire de contributions volontaires de bienfaitrices et de bienfaiteurs comme vous, l’UNICEF 
s’emploie sans relâche à sauver la vie d’enfants. Les investissements de donateurs et de donatrices pour les 
enfants ne sont pas bénéfiques que pour ces derniers : la société en général en bénéficie aussi. 

Au nom des enfants du monde entier, merci.

La liste suivante reconnaît les dons versés à UNICEF Canada du 1er janvier au 31 décembre 2016. Nous nous excusons pour toute 
omission ou erreur qui aurait pu être commise. Si vous avez des questions ou souhaitez que des changements soient apportés, 
veuillez communiquer avec UNICEF Canada au 1 800 567-4483.

Anonyme (2)
Annapolis Capital
Avenue Living, Avondale 

Real Estate Capital, 
AgriSelect Land Capital

Axia FibreNet
Bennett Jones LLP
Cisco Systems Canada Co.
Le personnel et les employés 

de Clearwater  
Seafoods LP

Crescent Point Energy
DAC Aviation Internationale
Deloitte.
Desjardins Capital Markets
EverydayHappy
FlightHub
Gildan Activewear
Google Ad Grants
H&M
Hallmark Canada
Hatch Ltée 

IKEA Foundation
Intact Corporation 

Financière 
International Graphics ULC
Kourosh Alamian Harandi 

Medical Corporation
Les Compagnies Loblaw 

limitée
Macquarie Capital Markets 

Canada Ltd
Les Aliments Maple Leaf

Matco Investments Ltd.
MICCO Companies
Groupe Montoni
Nature’s Path Foods Inc.
Newalta Corporation
Overlap Associates Inc. 
Pier 1 Imports®
RBC Marchés des Capitaux
RBC Banque Royale
RP Investment Advisors
Scotiabank

TD Securities Inc.
Teck Resources Ltd.
TELUS et les membres de 

l’équipe TELUS
The Steven Chambers 

Foundation
Victory Majors Investments 

Corporation

DONS D’ENTREPRISES

Par des commandites et des partenariats, les entreprises, fondations et groupes d’employées et employés suivants ont 
soutenu l’UNICEF en faisant un don de 10 000 $ ou plus.

FONDATIONS PERSONNELLES ET FAMILIALES 

Les fondations personnelles, familiales et privées suivantes ont généreusement fait don de 10 000 $ ou plus à UNICEF Canada.

¢
Membre du conseil 

d’administration 
d’UNICEF Canada

UNICEF Canada est l’un des 210 organismes de bienfaisance au Canada certifiés du programme de 

normes Imagine Canada, l’organisation-cadre du secteur caritatif canadien. Cette attestation vous garantit 

qu’UNICEF Canada respecte les normes les plus élevées établies pour les organismes de bienfaisance en 

matière de collecte de fonds, de responsabilité financière et de transparence, de gouvernance du conseil 

d’administration, de gestion du personnel et de participation des bénévoles.

Akello Filder se trouve 
avec sa fille Lakica 
Jemimah à l’hôpital de 
Kitgum. Elles comptent 
parmi les nombreux 
bénéficiaires du 
programme de santé 
pour les mères et les 
nouveau-nés, qui est 
soutenu par l’UNICEF. 
Le programme vise à 
renforcer les services 
de santé offerts aux 
mères et aux enfants 
dans la région d’Acholi, 
dans le nord de 
l’Ouganda.

©
 U

N
IC

E
F/

U
N

02
57

02
/B

o
n

g
ye

re
ir

w
e



1 800 567-4483

unicef.ca

« Je pense que la chose la plus gratifiante que j’ai pu 
faire dans ma vie est d’être associé à l’UNICEF. »

- DANNY KAYE, PREMIER AMBASSADEUR ITINÉRANT DE L’UNICEF

MERCI

Le 23 janvier 2017, la 
jeune Sujood, âgée de 
7 ans, se fait prendre 
en photo alors qu’elle 
retourne à l’école 
dans l’est de Mossoul, 
en Iraq. « Elle peut 
maintenant retourner à 
l’école. Aujourd’hui, je 
me sens renaître »,  
a déclaré son père.

 

 

 

L’UNICEF et le Canada ont établi un partenariat de longue date afin de défendre et de promouvoir les 

droits et le bien-être des enfants dans le monde entier. Le gouvernement du Canada compte toujours 

parmi les dix principaux donateurs de l’UNICEF. De septembre 2015 à février 2016, le gouvernement 

du Canada a généreusement jumelé les dons effectués par les Canadiennes et les Canadiens au Fonds 

de secours syrien, afin d’apporter une aide dans le cadre de la crise régionale syrienne et de la crise des 

personnes réfugiées. Les 31,8 millions de dollars ainsi recueillis ont soutenu le travail de l’UNICEF pour 

que les enfants syriens vulnérables puissent avoir accès à une éducation et à des soins de santé en 

Jordanie et en Syrie. En septembre 2016, le Canada s’est de plus engagé à verser 78 millions de dollars 

pour appuyer l’initiative « Non à une génération perdue », afin qu’un plus grand nombre d’enfants syriens 

puissent aller à l’école et acquérir les compétences nécessaires pour réaliser leurs rêves.

Jeannine Bakeeff
Heidi Balsillie
Clare Beckton
Joan Berger
Rebecca Brewer
Shauneen Bruder
Caroline Cathcart
Bita Cattelan ¢
Nancy Choi
Kristine Delkus
Monika Federau
Arlene Fox
Lauren Gehlen
Maddy Gibson
L. Britt Giuffre

Shirley Grant
Lisa Grogan
Fiona Haftani
Sarah Hamhuis
Linda Heathcott
Vivien Ho
Dre Carin Holroyd
Donna Horton
Jessica Houssian ¢
Joanne Houssian
Robin Howlings
Dre Dianne Kipnes
Karen Kirker
Lynda Kuhn
Megan Lawrence

Karina LeBlanc
Cristina Linden
Cathy Loblaw
Tamara MacDonald
Gail MacNaughton ¢
Anne Mahon
Melanie McLean
Holly Miklas
Noella Milne ¢
Rebecca Morley
Dre Liza Murrell
Teri Nicholas
Karen Nordlinger
Chitra Ramaswami
Sue Riddell Rose

Geeta Sankappanavar ¢
Mirella Saputo
Sherry Schluessel
Stasia Schmidt
Dale Sheard
Hanita Simard
Marcia Smith
Marnie Smith
Jennifer Spezza
Jennifer Toby
Suzanne West
Maggie Williamson
Mabel Wong ¢
Joanna Wright
Christy Young
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NOUS SOMMES RECONNAISSANTS DE L’ENGAGEMENT DES PERSONNES ET  
PARTENAIRES SUIVANTS :

La 25e équipe
La 25e équipe est un groupe de 60 femmes déterminées 
à sauver la vie de mères et d’enfants. En partenariat avec 
le gouvernement du Canada, la Garrett Family Foundation, 
Teck et le partenaire fondateur Canada Soccer, la 25e équipe 
a collectivement investi 12 millions de dollars sur quatre ans 
dans des programmes essentiels à la survie qui sont mis en 
oeuvre dans cinq pays. UNICEF Canada remercie la  
25e équipe de son généreux appui. Les membres de la  
25e équipe ont tout récemment voyagé en Indonésie et au 
Pérou afin de voir les programmes de l’UNICEF à l’action.




